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Ecolo, premier parti à Bruxelles, en hausse en Wallonie
•. Le Grand Baromètre
confirme les tendances
du 14 octobre, avec
des résultats contrastés
entre les deux Régions.
•. Dans la capitale,
le MR, Défi et le CDH
perdent des plumes,
les humanistes sont
sous le seuil électoral.
•. La N-YA arrive
largement en tête dans
le camp néerlandophone.

Ecolo, premier parti à
Bruxelles, certes, d'un fi-
frelin (0,1 point, large-

ment dans la marge d'erreur),
mais le symbole est là. La vague
verte ne (mmait pas de ressac.
De quoi bouleverser la donne ré-
gionale en mai prochain? Il reste
cinq mois de crise (la quasi-tota-
lité des sondés ont été contactés
entre le 27 et le 30 novembre) et
surtout de campagne ... Mais
notre Grand Baromètre, ]e pre-
mier depuis ]e scrutin commu-
nal, livre quelques enseigne-
ments clés.

En six mois, le parti vert a pro-
gressé de plus de 50 % : crédité
d'une quatrième place à 11,9 %
en juin, il est aujourd'hui en tête,
avec 18,3 % d'intentions de vote.
Un résultat en phase avec les
communales, qui ont vu les verts
(Groen compris) rafler 160
sièges dans les conseils, 23 % des
voLx, et terminer deuxième,
presque ex aequo avec le PS
(23,8 %).

N'en déplaise à certains de ses
rivaux politiques, Ecolo ne surfe
pas sur une mode médiatique qui
pousserait les sujel~ liés au cli-
mat à la une et donc les électeurs
vers un vote vert - en clair: la
proximité de ]a manif de di-
manche ne peut expliquer, à elle
seule, ce Baromètre. Les ci-
toyens, singulièrement urbains
(mais pas que), ont mis la qualité
de vie (donc de l'air, de l'alimen-
tation, de la mobilité) parmi
leurs premières préoccupations,
Et, jusqu'ici, les partis écolo-
gistes apportent ]es reponses ]es
plus fortes.

Ecolo décimé avant mal
Cela posé, le scrutin régional

n'a rien d'une course gagnée pour
Eco]o et Groen. D'abord parce
que les autres formations pro-
cèdent pour l'heure à une « ver-
durisation» accélérée de leur

programme, urgence climatique
oblige.. Et que, dans ]e même
temps, les verts doivent
convaincre qu'ils n'oublient pas
l'urgence sociale. Ensuite parce
que la victoire aILxcommunales
et la montée dans 14 majorites
(sur 19) ont littéralement si-
phonné le parti de ses figures de
proue. Or, chez Ecolo, pas ques-
tion, «a priori» (ce sont les
termes de la coprésidence) d'être
candidat « de soutien» (c'cst le
terme socialiste) sur une liste si
on vient de prendre un poste
d'échevin ou de bourgmestre.

Résultat: la candidate natu-
relle pour la tête de liste régio-
nale, Zakla Khattabi, se présente
à la Chambre, «polir équilibrer
leN deut listes ». Mais, si Ecolo
peut briguer ]a ministre-prési-
dence, ce sera elle qui l'assumera.
Une position à la Reynders, qui
a ... rassuré ]a concurrence, qui
voyait en la coprésidente une ri-
vale redoutable, capable de do-
per la bonne forme verte ... que
confirme notre sondage. Du
l'este, de tous les partis, c'est Eco-
lo qui a le plus gros réservoir de
voix (avec un score « théorique»
frisant les 40 %), qu'il puise chez
tous les partis traditionnels.

Ce Baromètre montre aussi
que la coalition progressiste dont

tout ]e monde parle à ]a Région
est possible. Malgré l'érosion de
Défi (quatrième parti. à 14,4 %)
et l'apparente méforme du PS
(15,4 %). Les socialistes étaient,
pour rappel, pointés à 23,8 % le
14 octobre, premier parti dans la
capitale; ils « scorent» souvent
mieux que ne leur prédit le
Grand Baromètre. "Kract. Sans
doute parcc que, dans les S01l-

dage./!, il y a souvent une sanction
des partis tmditùmnels ail pm/-
voir », explique Jean-Michel Le-
brun (Ipsos).

Le MR et surtout le CDR
confirment leur défaite électo-
rale, les humanistes pa.~sant
même pour la première fois sous
le seuil électoral. avec un score
inférieur à celui de]a N-VA... Les
nationalistes écrasent les autres
formations néerlandophones,
sont crédités d'Lm potentiel de
voLx important, mais c'est sans
compter l'obligation, au scrutin
régional, de choisir son camp lin-
guistique avant de voter, ce qui
devrait décourager plus d'un
francophone. Quant au PTB, qui
a décroché 36 élus communaux,
il dégringole dans notre sonda-
ge,.

VÈRONIQUE LAMQUIN
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En% Élections fédérales Sondage Sondagegagnâ!> qu'ils jouent un rôle? Dec.1018 0'1.1018 D,<-2018 O<l20li
Olivier Maingain 43 46 37 33 mai 2014 Octobre 2018 Décembre 2018

1 Paul Magnelle 38 39 38 41 Partis francophones

·1 Didier Reyndm 32 41 49 47 ID 24,9

œ 23,1
J Didier Gosuin 30 30 36 33

Chari., Mich.1 30 37 58 50
18,3

RudVD.mott. 29 27 46 47 18,2
2 Rudi Vervoort 29 29 47 42 15.8-- ~ 15,4·3 Th.o F,a"ck.n 28 33 54 52

~1"9- 14,4
Jan Jambon 28 29 56 54 emo-FOI 13,1

10 Philippe Close 27 22 36 35 11.1
10 Franço"" 5chepman, 27 24 39 35 90
10 J.an-Marc Nollet 27 40

9,3

10 ·4 ElioDi Rupo 27 31 61 58

14 ·4 Maggie De Block 2.4 27 64 62 - 3.8
15 9 lakia Khallabi 23 17 44 40 m 1.7 2.0
15 , Oli,,,rChaslel 23 22 46 42

Partis néerlandophones
15 3 Benoit lutgen 23 21 52 50 == 6,5

15 ·3 Bart De Wcver 23 25 65 6,
El 5.3

19 Guy V,nhengel 22 21 31 32 2.7--- ID19 2 François Bellot 22 20 36 35 2.7 l.
21 ·8 Joélle Milquel 21 24 64 63 1.9 2.0 2.
22 20 19 43 t:lEm 1,6 1.3

DeOlS Oucarme 44 1,21,0
22 5 Fadi~ Laanan 20 1. 51 50 0,7 1.1
22 ·7 L3uretle Onkelin, 20 23 62 62 0,9

25 ·1 C,line Fremault 19 17 36 37

25 ·7 Raoul Hedebouw 19 21 48 42

27 ·3 Vincent De Wolf 18 17 39 39---
28 Marle-Martine Schyns 17 15 46 43

28 ·5 Pascal \m.t 17 18 47 45

30 ., Marie-Christine Marghem 12 13 54 44

Parlement de la Fédération Wallonie-Bruxelles Communauté française 8/12/2018

Vie politique Le Soir



Parlement de la Communauté française
Le Soir
Vie politique

POPULARITE

Un trio de tête inchangé
Trois hommes sur le podium de la popularité, à Bruxelles: Oli-
vier Maingain, devant Paul Magnette qui ravit la 2' place à
Didier Reynders. Le classement indique. pour le reste, quelques
percées notables. Ainsi Philippe Close gagne six places, et
termine en dixieme position. Quant à Françoise Schepmans,
bourgmestre déchue de Molenbeek, elle progresse de six
places, pour se hisser à la onzieme place. De quoi convaincre,
sans doute, le MR de lui confier la tète de liste régionale,
qu'elle brigue désormais ouvertement.

En%

Évolution des intentions de vote en Wallonie

Sondage
Octobre 2018Wallonie

Le PS
continue,
a se
redresser,
leMR
se stabilise

En Wallonie, les trois partis
traditionnels sont loin de

leurs résultats de 2014. Mais tous
trois reprennent des couleurs. Le
PS connaît son meilleur sondage
depuis deux ans et demi, étant
pointé à 24-,9%. Toujours pre-
mier parti wallon (il n'a perdu ce
titre qu'en avril 2015 et en sep-
tembre et décembre 2017), il
continue sa lente remontée. Et
semble désormais avoir réussi à
(plus ou moins) laisser derrière
lui les aff'aires Publifin et
consorts, puisqu'il est reVenu à
un niveau d'intentions de vote
d'avant les scandales de gouver-
nance. Un niveau qui correspond
d'ailleurs à celui atteint en pro-
vince de Liège aux dernières élec-
tions locales d'octobre et qui dé-
passe celui de trois autres pro-
vinces, seul le Hainaut ayant fait
beaucoup mieux (32,8 %).

En deœdème position, le MR,
lui, se stabilise à20,7 % (0,1 point
de mieux que voici trois mois). Ce
qui constitue toutefois son qua-
trième plus mauvais résultat (sur
14 baromètres) depuis les élec-

Élections fédérales
mai 2014
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tions de mai 2014, Pas de quoi pa-
voiscr, Même si la crise sur le
pacte migratoire n'a manifeste-
ment pas affecté le score libéral,
les sondés ayant été interrogés
jusqu'au 4 décembre. 20,7 %,

c'est par ailleurs le score réalisé
par les libéraux en province de
Liège ami élections locales d'oc-
tobre; mais dans toutes les
autres provinces, le Hainaut ex-
cepté, le MR avait fait mieax (25
et 26 % en Namur et Lm:em-
bourg, :38 % en Brabant wallon),

Pas de quoi crier victoire chez
les centristes non plus, mais de
voir une lueur d'espoir tout de
même: le CDH gagne 1,2 point
depuis notre baromètre de sep-
tembre. Une légère hausse, dans
la marge d'erreur, mais qui
confirme la lente mais constante
remontée humaniste de 2018:
4,1 points gagnés cette année, ce
n'est pas si mal. Les dégâts du
coup du président Lutgen - qua-
lifié de « tmÎtre » pour avoir ren-
versé san allié socialiste et lui
avoir préféré le MR en juin 2017 -
ont été récupérés (le parti a re-

14
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trouvé son score de début 2017).
Mais rien de plus, C'est toutefois
le meilleur baromètre pour le
CDH depuis trois ans. De quoi se
réjouir quand même rue des
Deux Eglises. D'autant que
11,3 %, c'est davantage que le
score réalisé aux élections d'oc-
tobre dernier dans trais pro-
vinces sur cinq.

Mais le principal gagnant de
notre grand baromètre est,
comme le 14 octobre dernier,
Ecolo, pointé à 13,5 %. Il a pro-
gressé de 2,6 points en trois mois,
Et devient dès lors 3' parti en
Wallonie, ce qui n'était arrivé
qu'une fois en quatre ans (voici
six mois), Il égale son meilleur ré-

sultat (déjà atteint en mars der-
nier) depuis les élections législa-
tives de 2014, progressant de
5,3 points par rapport à ce score
de 2014, Dans toutes les pro-
vinces wallonnes, toutefois, Eco-
lo faisait mieux le 14 octobre der-
nier (jusqu'à 23,6 % en Brabant
wallon), De quoi donner de l'es-
poir pour les législatives de mai.
Le ciel reste, en tout cas, au beau

Ecolo (13,5 %) a progressé
de 2,6 point.••eD trois mois
et de 5,3 points par rapport
à son score de 2014

fixe pour les verts,
Le PTB, par contre, n'est plus à

son score de 18,9 % d'il V a un an,
mais il se stabilise à l:i,l %. Un
chiffre sans doute plus réaliste
que les envolées de l'an dernier.
Enfin, Défi doit se contenter d'un
modeste 4,2 %, son plus mauvais
résultat depuis dem: ans, comme
en Luxembourg et en Hainaut
aux récentes élections provin·
ciales, où il avait toutefois atteint
7,5 % en Brabant wallon.

Reste à connaître la volatilité
de l'électorat de chaque parti. Et
là, selon notre baromètre. c'est le
CDH qui doit se faire le plus de
soucis: seuls 58 % des électeurs
qui l'ont choisi en 2014 voteraient
pour lui aujourd'hui. A l'autre ex-
trémité, ce sont les électeurs Eco-
lo qui sont les plus fidèles; 83 %
de ceux de 2014 reposeraient le
même geste aujourd'hui. On est à
61:1%auMRetâ 73 %au PS,.

MARTINE DUBUI550N
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Flandre La N-VA reprend vigueur,
Theo Francken cartonne

On les disait affaiblis, pour-
suivis par l'extrême droite,

en crise. Et pourtant, notre
Grand Baromètre Ipsos-Le Soir-
RTL-Het Laats!e Nieuws-VTM
indique tout le contraire: en
Flandre, la N-VAa mis fin à la dé-
gringolade enclenchée depuis
mars dernier. Par rapport au der-
nier sondage, les nationalistes
font un rebond de 3 points, pas-
sant de 25 à 28 % des intentions
de vote. Une précision s'impose:
levolet tlanland de notre sondage
a été réalisé entre le 27 et le
30 novembre, au moment où la
N-VAavait certes exprimé son re-
fus du Pacte migratoire, mais
avant que n'éclate la crise gouver-
nementale. Avant aussi que le
parti ne lance sa campagne
controversée contre ce pacte.

Mais il est possible que le seul
refus du pacte ait contribué à en-
clencher le rebond. En mars

2018, la N-VAcrevait tous les pla-
fonds, avec 31,3 % des intentions
de vote. Mais elle a ensuite essuyé
deux descentes consécutives, en
juin 2018, où elle perdait d'un
coup 4,8 points, et en septembre
dernier, où elle cédait encore 1,5
point. Cette période est donc ré-
volue puisque le parti regagne dé-
sormais trois points d'un coup.

CDIlV et Groen en baisse
Les analyses qui consistent à

dire que la N-VAperd de l'espace
au profit du Vlaams Belang ne
sont pas non plus confirmées par
notre sondage. L'extrême droite

flamande ne progresse que très
légèrement, de 0,5 point. Pas de
vague brune dans notre sondage,
ce qui n'est pas en phase non plus
avec les résultats des élections
communales où le Vlaams Be-
lang est passé de 8,9 à 13 % aux

Évolution des intentions de vote en Flandre
En%

Élections fédérales
mai 2014== 32,4

Sondage
Octobre 2018

25

MÉTHODOLOGIE
Cette vague de 2.532 répon-
dants, formant des échan-
tillons représentatifs des
Belges de 18 ans et plus à
raison de 1.003 en Wallonie,
998 en Flandre et 531 dans
les 19 communes de la
Région Bruxelles-Capitale, a
été réalisée du 27 novembre
au 4 décembre 2018.
Les interviews ont eu lieu
en ligne. La marge d'erreur
maximale, pour un pourcen-
tage de 50 % et un taux de
confiance de 95 % est de
± 3,1en Wallonie et en
Flandre et de ± 4,3 à
Bruxelles.
Affiliations: Esomar,
Consumer Understanding
Belgium.

provinciales, un scrutin qui per-
met de calculer le score d'lm parti
sur tout le territoire tlamand.
Deux autres gagnants des élec-
tions communales ne confirment
pas la performance dans notre
sondage: le CD&V décélère en

perdant 2,6 points. Et Graen
perd aussi 2 %. Seul le VLD pro-
gresse légèrement, passant de
12,8 à 13,4 % des intentions de
vote.

Les tendances des intentions
de vote sont confirmées dans le
top des personnes les plus popu-
laires en Flandre. Theo Francken
cartonne: il reste l'homme poli-
tique le plus populaire de Flandre
et renforce même cette position,
avec 67 % de personnes qui de-
mandent qu'il joue un rôle plllil

important, contre 57 % au der-
nier sondage. Bart De Weyer se
renforce aussi, de 7 points, et

l[~i 08Jl.18

Sondage
Décembre 2018
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reste deuxième. Le Premier mi-
nistre, Charles Michel, arrive en
troisième position. On notera
aussi le bond de cinq places du
président du CD&V, Wouter
Beke, qui sera l'homme fort du
parti am, élections législatives. Et
on constatera que Kris Peeters,
considéré comme le perdant des
élections à Anvers perd, lui, cinq
places.

Voici donc la situation en
Flandre avant que la crise autour
du pacte migratoire n'entre dans
sa phase aiguë. Il faudra mesurer
si la N-VA sera confortée dans
son choix du refus coûte que
coûte de l'approbation du pacte
ou si elle sera sanctionnée, dans
les intentions de vote, pour avoir
porté ce refus jusqu'à plonger le
gouvernement fédéral dans un
chaos dont il n'est toujours pas
sorti .•

BERNARD DEMONTY
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